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Miracle Eucharistique
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u milieu du Xlle siècle, l’antique 
héritage des comtes de Braine était 
aux mains de l’illustre et puissante 
Agnès de Baudiment. Non moins 
recommandable par sa piété et par 
l’ardeur de sa foi que par son rang 
élevé, la noble princesse s’était faite 
apôtre dans ses domaines ; elle mon
trait un grand zèle pour la conver

sion des nombreux Juifs établis à Braine. Mais devant 
leur opiniâtreté échouaient tous les efforts que faisait la 
comtesse pour les amener à la foi. Elle avait surtout à 
cœur, dit l’ancienne relation copiée par Dom Martène en 
1718 sur un manuscrit de Braine et que nous suivons 
pour ce récit, de gagner à la connaissance et à l’amour 
de Jésus-Christ une jeune juive d’une grande beauté 
qu’elle avait prise à son service pour la soustraire à l’in
fluence de ses parents. Afin de s’emparer du cœur de la 
jeune fille, elle n’épargnait ni paroles affectueuses, ni 
marques de tendresse.

^ Un jour, elle lui représentait la grâce immense du bap
tême qui nous purifie de tout péché : “Si vous vous 
faites par là disciple du Sauveur Jésus, ajouta-t-elle, ce 
Dieu qui n’est qu’amour et miséricorde descendra lui- 
même dans votre cœur ; car dans le Très Saint Sacrement 
de l’Eucharistie, réside réellement son Corps sacré, formé 
dans le sein d’une Vierge par l’opération du Saint- 
Esprit, immolé pour la rédemption du genre humain sur


